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Sur la température de

l'EAU DE DISTRIBUTION A LAUSANNE,

par

M. L. DUFOUR
professeur île physique à l'Académie de Lausanne.

La ville Lausanne possède actuellement un vaste réseau de
tuyaux qui apportent dans tous les quartiers et dans un grand
nombre de maisons l'eau potable.

Les sources qui alimentent la ville viennent se verser, pour la
plupart, dans un grand réservoir de 3900 mètres cubes, situé un

E
eu au-dessus des points les plus élevés des places ou des rues,
e ce réservoir partent les deux branches d'une grande conduite

qui fournit des rameaux dans toutes les rues, rameaux auxquels
viennent se souder les branchements distincts des fontaines ou
des maisons.

Durant les années 1869, 1870 et 1871, j'ai observé, à diverses
reprises, la température de l'eau qui se distribue à Lausanne. —
Les observations ont été faites dans une maison de la place de
St. François, située à proximité de la grande conduite-maîtresse,
servie par un branchement de tuyaux de plomb. Au point où l'eau
était recueillie, la pression dans les canaux est d'environ sept
atmosphères. — Le liquide s'échappe par un robinet à pression.
Avant de noter sa température, on avait soin d'en laisser écouler
une masse assez considérable afin d'avoir l'eau de la grande
conduite et non pas celle des tuyaux logés dans les murs du
bâtiment.

Le tableau suivant renferme les résultats des observations.
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DATE TEMPÉRATURE DATE TEMPÉRATURE

(C) (C)

1869 1870

11 juillet 13°2 5 février 5^9

2.1 » 13,9 12 » 5,9

5 août 14,c, 21 y> 5,7

9 » 14,5 1 mars 5,8

17 » 13,i 18 » 5,6

30 i, 14,0 29 y, 5,9

10 septembre 13,7 9 avril 7,0

18 » 13,8 9 mai 9,5

23 » 13,3 16 juin 13,1

30 » 13,9 1 juillet 14,3

20 octobre 11,8 21 » 15,8

28 » 10,0 12 août 15,7

3 décembre 7,8 31 » 14,1

17 » 7,n 2 novembre 9,o

27 » 7,2 5 décembre 7,fi

30 » 7,0 26 » 5,4

1870 1871

7 janvier 6,7 10 janvier 6,5

15 y, 7,0 14 février 6,5

22 » 6,4 23 y> 5,9

25 y, 6,4 12 mars 6,7

30 y 0,1 26 avril 8,5
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Les valeurs extrêmes de la température sont :

14o,e Eté de 1869.
5°,6 Hiver de 1869-1870.

15°,8 Eté de 1870.
5°,4 Hiver de 1870-1871.

La variation a donc été de — 9°,o, puis -}-"100,2, puis — 10°,4.
Si l'on se souvient que 1870 a été exceptionnellement chaud et
l'hiver suivant exceptionnellement froid, on pourra présumer que
la variation 10°,4 est probablement une des plus fortes qui puisse
se produire.

Les tuyaux qui conduisent l'eau du grand réservoir en ville
sont situés à environ 4 pieds de profondeur dans le sol. A cette'
profondeur, la variation annuelle de la température doit être, chez

nous, peu éloignée de 8 à 9° : (A Bruxelles, elle est d'environ 9° ; à
Munich, de 8 à 9°.) — Mais il ne faut pas oublier que, à
Lausanne, l'eau circule dans les tuyaux et qu'elle n'a peut-être pas
le temps, depuis son départ du réservoir, de prendre exactement
la température de la couche de terrain dans laquelle les tuyaux
sont placés.

D'après des notes qu'a bien voulu me communiquer M. deLoè's,
inspecteur des travaux à Lausanne, les températures de l'eau,
dans le réservoir, diffèrent peu de celles que j'ai observées, à peu
près aux mêmes époques, au niveau de St. François. Voici
quelques-unes de ces températures.

1869 13 juillet. 13o,8 1870 18 février. 6°,2
6 août. 14°,2 6 mars. 5°,7

18 septembre. 13°,2 6 mai. 6°,2
1er novembre. 12°,6 6 juin. 9°,o
12 décembre. 7",2 1er août. 13°,o
31 décembre. 6",2 18 septembre.

12 décembre.
10°,2
6°,i

1871 18 janvier.
1er avril.

6°,2
6°,5

En rapprochant ces données de celles du tableau précédent, on
voit que, à part quelques exceptions, la température de l'eau
paraît peu modifiée durant son trajet du réservoir à la place de
St. François.
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Les températures extrêmes atteintes par Peau sont naturellement

beaucoup moins écartées que celles de l'air. Ainsi, dans l'été
de 1870, nous avons eu, à Lausanne, des maxima compris entre
32 et 33°, et dans l'hiver qui a suivi, le thermomètre est descendu
jusqu'à— 16°.

La variation de l'air a donc été 48°, c'est-à-dire plus que
quadruple de celle de l'eau.

Avant l'établissement du réseau actuel, les fontaines de
Lausanne étaient alimentées par diverses sources. Les tuyaux qui y
aboutissaient renfermaient une moindre quantité de liquide et
étaient moins profondément situés dans le sol. La température de
l'eau offrait alors des variations plus grandes que celles qui se
constatent actuellement. Ainsi, dans l'hiver de 1861-1862, cette
température était, pour plusieurs fontaines, inférieure à 5°; pour
quelques-unes même, inférieure à 3°.

L'eau qui se rend, par les branchements secondaires, dans des

points éloignés de la grande conduite principale doit être davantage

influencée par la température ambiante, parce que ces
branchements secondaires sont moins profonds. Cette eau, en outre,
subira plus ou moins l'influence de la chaleur du terrain suivant
qu'elle circule plus ou moins rapidement dans les tuyaux.

Dans une maison située au S.-E. de la ville, à environ 600 mètres

de la place de St. François, l'eau arrivant par une canalisation

dont une partie est seulement à 75 centimètres de profondeur,
a offert des variations annuelles fort grandes. Les maxima et minima

ont été :

1869 Eté 20°,i 1869-1870 Hiver 3°,o
1870 Eté 20°,3 1870-1871 Hiver 2°,6

Variation: — 17°,i
-f-17°,3
— 17°,7
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